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SESSION POUR LE TROISIÈME ÂGE

À MANZIANA (août-octobre 2005)
Depuis le 10 août, 20 frères (17 maristes et 3 marianistes) sont réunis à Manziana, Italie, pour une session de spiritualité pour des frères du troisième âge. 

Lorsque tu voyages et marches beaucoup sans regarder ta direction et le chemin parcouru, sans jeter un coup d’œil à la carte pour savoir le chemin qu'il te reste à parcourir, tu prends le risque d'hésiter et de perdre ton temps, un temps si précieux parce qu’il est mesuré. Mais peut-être as-tu peur aussi de regarder en avant parce que des heures angoissantes et des chemins difficiles t’attendent. Ce sont là les sentiments que plusieurs d’entre nous avons éprouvés lorsque nous avons été invités à suivre cette session du troisième âge. 

 Les lignes qui suivent répondent à des questions qui nous ont été posées pour évaluer notre expérience de ce temps de grâce que le Seigneur et l'Institut nous accordent.
Que penses-tu du groupe, de l’atmosphère créée et des relations interpersonnelles ? 

Frère 1. Nos âges varient de 63 à 81 ans. Nous provenons de dix provinces différentes. Mais j'ai tout de même senti un groupe très intégré. Cela est probablement dû aux dynamiques des premiers jours et à l’excellente bonne volonté de chacun durant les jours qui ont suivi.

Frère 2. En général je crois que la fraternité a été bonne, tant dans les petits groupes de vie que dans le grand groupe. À un certain moment, on a pu peut-être briser un peu la tranquillité du groupe (à mon avis « péché véniel ») par des différences d’opinions. Les sorties communautaires et les petits travaux de groupe : nettoyage des ustensiles, de la salle à manger, préparation des liturgies, etc. nous permettent de vivre les « petites vertus » maristes et marianistes. Je crains cependant que la fringale pour les ordinateurs nous ait un peu nui. 

Frère 3. Je souligne la valeur d'une communauté spéciale, dans une atmosphère de prière créatrice et de relations fraternelles. Je la résume dans ces strophes : 

COMMUNAUTÉ intercongrégationnelle

composée de MARISTES

d’un CAPUCIN jovial

ainsi que de trois MARIANISTES.

La session de spiritualité

est un cadeau de Dieu.

Pour le troisième âge,

elle est une grande bénédiction.

Deux mois de paix et d’harmonie,

de concorde et de fraternité,

de réflexion et d’humour quotidien

de prière riche de créativité.

Crois-tu que les thèmes abordés aient été adéquats, bien traités et utiles pour l’avenir ?

Frère 4. Les sujets que j'ai le plus aimés ont été : l’avenir de la vie religieuse, la spiritualité en général et la vie intérieure, la spiritualité apostolique mariste, la psychologie et la spiritualité du troisième âge. Ils ont été traités avec profondeur, de manière agréable et avec de bonnes ressources techniques, souvent préparés par le Frère Diamantino Duque. 

Frère 5. Le plus important est que les sujets étudiés soient le fruit non seulement de l'étude mais de l’expérience de l’animateur comme ce fut le cas avec la simplicité et la profondeur de l'expérience mariale du Frère Giovanni Bigotto, la psychologie et la spiritualité du troisième âge du Frère Onorino Rota et l’histoire personnelle de son salut par le Frère David Aranda.

Frère 6. Il n'y a pas de doute que le plus émouvant pour moi et pour beaucoup de mes compagnons a été le séjour à l'Hermitage. Nous sentons la présence de notre cher Père Fondateur à travers la visite guidée (du Frère Alain Delorme) dans tous les « lieux maristes » et les intéressantes conférences de ce confrère. J’ai ressenti en moi la présence de Marcellin.

Les promenades et les sorties hors de Manziana, t’ont-elles paru importantes ou n’as-tu pas eu l'impression de perdre ton temps ?

Frère 7. Elles m’ont paru un complément à la formation. En plus d'être très intéressantes, elles offraient des occasions de fraterniser. Nous sommes allés à des sanctuaires en l’honneur de la Vierge en dehors des murs de Rome, comme le Sanctuaire de la Madone du Divin Amour, Notre-Dame du Bon Conseil à Genzano et des sanctuaires romains comme les Basiliques de Sainte Marie Majeure, de Sainte Marie des Angles et autres.

Frère 8. Ces occasions favorisent en nous la vie spirituelle si nous savons les transformer en prière. Si nous y allons avec un cœur disposé à rencontrer Dieu, dans chacune de nos visites nous sentirons qu’Il est là dans ces saints lieux.

Frère 9. Orvieto, Viterbo, Assise et Subiaco ont beaucoup d’importance dans la vie de l'Église ainsi que les principes du monachisme avec saint Benoît et sainte Scolastique et des Ordres Mendiants (Ordre des Frères Mineurs). Ces lieux sont intéressants du point de vue spirituel. Je peux vraiment dire que nous les transformons en pèlerinage.

Les jours passés dans les lieux maristes ont-ils eu un impact spécial sur le groupe? 

Frère 10. Un des moments les plus forts de la session a été le séjour dans les lieux maristes : le Rosey, La Valla, L' Hermitage, Fourvière. J'ai ressenti la présence vivante du Seigneur dans la grande œuvre de Champagnat et des premiers frères. Je suis revenu enthousiaste. Les célébrations préparées pour chaque lieu ont été excellentes et très bien préparées. Bon accueil, lieux chers, temps pour réfléchir et prier, bonnes causeries du Frère Alain Delorme, tout cela en ont fait des jours de grâce, pour lesquels il nous reste à remercier Dieu et ceux qui ont rendu possible notre voyage dans cette région de la France.

Frère 11. Quelqu’un est ému dans les lieux où son père a vécu, quand il peut toucher les choses qu’il a touchées. Je crois que cela s’est passé avec notre cher Père Fondateur. Par exemple, la prière dans ce lieu qui était sien, la sainte messe dans la salle capitulaire où tant d’événements parfois douloureux ont pu être évités (rappelons-nous Courveille, la méthode de lecture, les bas de drap, etc.) tout cela te rapproche de Marcellin.

Quelle suite cette session pourra-t-elle avoir dans ta vie ?

Frère 12. Les frères du troisième âge ne peuvent pas stagner ! Nous devons poursuivre notre chemin, ne pas mourir avant le temps, c’est-à-dire nous condamner à l’inactivité qui tue les rêves et les espoirs. Nous sommes à l’âge d’or, si nous savons le mettre à profit. Il s’agit de petites choses : partager la sagesse des années, accueillir, faire ressortir le positif, rendre de petits services, souligner les caractéristiques des personnes, sourire, applaudir, féliciter et surtout prier pour les frères.

Une pensée finale qui résume cette session pour toi.

Frère 13. Je n'ai jamais pensé qu’en si peu de jours on pouvait vivre une vie commune si intime et si gratifiante. Animés par le même idéal et décidés à affronter un avenir neuf et passionnant, nous avons vécu ensemble Maristes et Marianistes, joyeux, fidèles à notre charisme d'aimer Marie comme Jésus l’a aimée. 

Frère 14. Je demeure avec une si bonne impression que je ne peux qu’encourager mes confrères à participer à ces sessions lorsqu’ils seront invités à l’âge de 65 ans ou à en faire la demande si on ne les invite pas. Il ne faut pas attendre trop longtemps.

Pour mettre fin à ces lignes il ne nous reste qu’à REMERCIER Dieu, Marie et l'Institut, qui à travers nos supérieurs, s’intéressent à notre formation permanente.. 
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